
 
 

L'impact de la taille des classes sur la réussite scolaire dans les écoles, collèges 
et lycées français 

 

http://cache.media.education.gouv.fr/file/Creer_des_liens_entre_les_acteurs/79/4/Conf_Effectifs_2017_BRESSOUX_pour
_auditeurs_1080794.pdf 
 

Les dossiers évaluations et statistiques - Thomas Piketty et Mathieu Valdenaire (École des hautes études en sciences 
sociales) - N°173 - mars 2006 

 
Cette étude, réalisée par Thomas Piketty et Mathieu Valdenaire (École des hautes études en sciences sociales), utilise les 
données du panel primaire 1997 et du panel secondaire 1995 et exploite les discontinuités liées au franchissement des 
seuils d'ouverture et de fermeture de classes pour estimer l'impact des tailles de classes réduites sur la réussite scolaire. 
Au niveau des écoles primaires, l'étude met en évidence grâce à cette méthode des impacts positifs nettement plus élevés 
que ceux supposés habituellement. Une réduction d'un élève par classe de la taille de CE1 conduit à une augmentation 
de 0,7 point du score obtenu par les élèves défavorisés aux évaluations de mathématiques de début de CE2. Une forte 
politique de ciblage (réduction supplémentaire de cinq élèves des tailles de classe en ZEP, à moyens constants) conduirait 
à une réduction supplémentaire de 46 % de l'inégalité de réussite scolaire. En utilisant les mêmes méthodes pour les 
collèges et les lycées, cette étude met en évidence des effets statistiquement significatifs mais quantitativement plus 
faibles que dans le primaire. Ces résultats indiquent que des politiques réalistes de ciblage des moyens peuvent avoir un 
effet considérable sur la réduction des inégalités scolaires, mais que ces politiques gagneraient probablement à se 
concentrer sur les plus jeunes élèves. 

 
Télécharger le dossier numéro 173 (pdf, 2045 ko) 
 

Etude américaine de DW.SCHANZNBACH (Février 2014) 
Cette étude, réalisée par Schanznbach se base elle-même sur une étude de très grande envergure qui établit des liens entre 
petites classes et élévation du niveau scolaire. Elle met en lumière différentes études de divers pays sur le même sujet. L’un 
des aspects de cette étude est de montrer que dans les classes à effectif réduit, l’enseignant.e consacre moins de temps à 
la gestion de classe et donc plus aux apprentissages. Elle détaille aussi l’échec de la valorisation du salaire au mérite pour la 
lutte contre l’échec scolaire. 

 
http://www.cafepedagogique.net/lexpresso/Pages/2015/01/05012015Article635560287006726302.aspx 

 

Le dédoublement des classes de CP- CE1 en REP et REP + 
 

Avec le dédoublement des CP de REP+, nous notons que le gouvernement valide nos arguments. Si cette mesure va dans 
le bon sens, l’insuffisance des moyens va amener le gouvernement à déshabiller Paul pour habiller Pierre et : 

- augmenter les effectifs de classe dans les autres classes de primaires (aussi en Education Prioritaire) 

- détricoter les postes de « plus de maîtres que de classes » qui permettaient pourtant de travailler notamment 
sur les difficultés scolaires pour certains élèves 

- dégrader les conditions d’apprentissage dans le second degré 
Il faut des moyens supplémentaires pour que cette mesure améliore les conditions de tous.tes et ne soit pas 
réalisée par redéploiement. 
 

 

Une étude Suédoise éclairante 
Une étude suédoise, publiée par le Quarterly journal of économics d’Oxford en 2013 a suivi des élèves de 10 à 13 ans 
entrés à l’école entre 1967 et 1982 et conclut que « réduire la taille des classes est bénéfique dans les tests cognitifs 
et non cognitifs à l’âge de 13 et 16 ans ». Un impact à long terme puisque cette scolarisation en petits effectifs 
augmente « la durée de scolarité, les salaires et les revenus à 27 ans et à 42 ans ». 

 
https://papers.ssrn.com/sol3/papers.cfm?abstract_id=1906182 
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ÉVOLUTION 2006 A 2023 
 
 2008-

09 

2009-10 2010-11 2011-12 2012-13 2013-14 2014-15 2015-

16 

2016-

17 

2017-18 2018-19 2019-20 2020-21 2021-22 

Collège 24,1 24,1 24,2 24,6 24,8 24,8 24,8 24,9 24,9 25 25,1 25,3 25,4 25,3 

Lycée GT 28,4 28,4 28,5 29,2 29,7 29,8 29,9 30 30,1 30,1 30 30,3 30,7 30,7 

Lycée Pro 19,2 19,2 19,3 19,3 19,3 19,5 19,5 19,5 19,4 19,1 19 18,9 18,9 18,5 

Source : CSA Ministériel de l’EN décembre 2022 (en attente du bilan du CSAMEN) 
 

 

DES CLASSES FRANÇAISES PARMI LES 
 PLUS CHARGÉES EN COLLEGE 

 
Japon Chili France Portugal Pologne Rép. 

Tchèque 
Italie Suède Islande Finlande 

32 30 25 22 20 22 21 22 20 19 

 

 
Source : rapport sur l’éducation OCDE 2021    (pas de maj 2023) 

 
 
Moyenne OCDE (23) 
Moyenne UE (21) 


